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HUM
logien proteftant , né à Hi !de,
village du duché de Bergue ,
mort profefleur à Leyde en
i68ç , à 70 anf- , eft auteur
d ’un ouvrage favanf , intitulé ;
Theologia Judaïtja , publié en
1653 , in-40. ,

HUMBERT II , dauphin de
Viennois , né en 1312. . fu'c-
céda en 1333 à Guigues Vill,
ion frere . il époufa en 1332
Marie de Baux , alliée à la mai-
fon de France , dont il n ’eut
«ju

’un fils unique. On dit que,
jouant avec lui à Lyon , il le
îaiffa tomber d’une fenêtre dans
le Rhône , où il fie nova . D ’au¬
tres placent c^tte fcene tragique
ailleurs . Livré depuis à la dou¬
leur , & confervant un reffên-
timent vif des affronts qu

’il
avoir effuyés de la part de là
maifon de Savoie , il réfolut de
donner fes états à celle de
France . Cette donation , faite
en 1343 auroiPhilippe . de Va¬
lois , fut confirmée en
à condition que lés . fils aînés
des rois de France porter .oient
le titre de Dauphins . C’e.ft
ainfi que le Dauphiné fut reuni
à la couronne . Philippe donna
à Humbert , en reconnoiflancç
de ce bienfait , 40 mille écu?
d ’or , & une penfion de dix
mille livres . Ce prince entra
«nfiiicé dans l ’ordre des Domi¬
nicains. Le '

jour de N,oël 13; i, il
xeçùt tous les ordres facrés fucr
ceffivement aux trois Méfiés,
des mains du pape Clément VI.
Ce pontife le créa patriarche
d’Alçxandrie , & lui donna l ’ad-
jniniftratïon de l ’archevêché dp
Jlheims . Humbert paffa Je.refte
de fes jours daiis le repos &
dans le $ exercices de piété , &
mourut à Clermont en Au¬
vergne , en 1355 , à 43 ans . P
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fut bon religieux & bon évêque.
— 11 ne faut pas le confondre
avecHuMBERT de Romans,
cinquième général des Domi¬
nicains , qui fuccéda en 1254
au P . Jean le Jeutonique , ife
qui mourut le 14 juillet 1277.
On a de lui .une Lettre fur Us
vœux de Religion, imprimée pn
Aüemagne

'dès le 13e. fiecle,
& à Hagueaàu l 'an 1308. On
lui attribué auHi : De erùdïtione
Religioforàm ; mais ce traité
eft dii P . , Per.âldus , Domini-
cain . Poffevin croit qu

’if eft
l’auteur du Dits ira , que d'au¬
tres attribuent au cardinal Ma-
labranca (on peut voir divgrlës
opinions fur cefuj_et , dans les
notes de Merati fur Gavantus,
part . 1 , tir . 5 )>

HÜME , voyej Home.
HUME, (David ) né en 1711

à Edimbourg en Ecoffe , d’une
famille noble , mais peu riche ,
fut d’abord deftine au barreau.
Le talent de .Ja parole ne lui
ayant été accordé que dans un
degré médiocre , il quitta la
jurifpruderice pour . cultiver la
littérature

'& la philofophie du
jour . 11 eut ,en - i74Û la plaça
de fecrétaire du générai Saint-
Çlair ( qu ’il accompagna dans
l ’expédition du port dé i ’Orient.
Il fuf attaché, au bord Herford,
pendant fou ainbaïïadeà làcour
de Francë , én t7 <S< ; 6i fous le
rhiniftere du . général Conwai,
il obtint remploi de fous -fecré¬
taire . Enfin il renonça entière¬
ment aux affaires publiques,
pour fe livrer à une vie doucè
& ' indépendante. 11 mourut en
177:6 , à L’âge de 63 ans . Le
àefir dp là renommée littéraire
lé dominoif , & il lui facrifia
tous les genres de principes &
de vérités . Qna de lui ; I, Dus
• /> «-
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Epais philüfophiques / pleins de
réflexions abiurdes & de fo-
phifines contre les dogmes fon¬
damentaux de la Religion ; tra¬
duits en françois , Hollande ,
1758,2 vol - in - ïo.‘,li. Une
Hiftoire d '

Angleterre , qu ’on a
aum traduite en français en s8
vol . in - 12 , ou l ’oh déliré plus
d’eXaélitude , de ' véracité &
8 ’impartialité ; fur- tout en ce

S
ui concerne lës' cruautés de
tenu VÎI 1, d ’Elizabeth , & de

Jafcqu'es contre les Catholiques.
Eileeft d’ailléurs écrite d ’une
manière allez défagréable , d’un
ftylé . dur & r-epouffant , auffi
ne riuffit - elie pas d ’abord ; &
dans les premiers mouyemens
de ienfibilité , l’autem prit la
réfolution .de fe retiret dans
quelque ville dé province en
Francé , de changer de; nom,
&. de renoncer pour jamais à
la gloire littéraire ; mais les
philofophiftes y ayant reconnu
leurs maximes & leurs petits
artifices , eurent foin de lui
donner de la vogue . Ce qui
prouve fur - tout la mauvaifé foi
de l ’écrivain , c ’eft l’aflurancé
avec laquelle il tépete les ca¬
lomnies de Buchanan , contre
Marie Stuard , queCambden ,
quoique partîfan & protégé
d ’Elizabeth , âfrànchément dé¬
fendue contre l ' iniquité de Ta
bienfaitrice . Jfjalaiffé quelques
ouvrages pefthumas ; tels font
des Dialogues fur la Religion na¬
turelle ; & fa rie -, compoféé par
lui - même , dont on a imprimé
une Traduêtionfrançoifeà Eafis
en 177V ; c’efl le fruitd ’an égoïf-
tne , qui .dan s Un autrétems n ’au-
roit pas paru bien philbfôphi-
que , mats' qui(éft devenutéca-
ra& ere dé - la philofophie dit
ïour ; on y voit une morgue in -;
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fultante contre Ips critiques de
fes ouvrages , un étalage puéril
des fuffrages uu ’il a emportés ;& enfin de ces petits détails per-fonnels , qu ’une ame tant foie
peu forte ne fe permet jamais
( voye\ la fin de. l ’art . Adrien ,
empereur ) '.-préludant aux Co/i-
fejfions de Jean - Jacques Rouf-
feau , le philolophe Hume ne
manque pas de fe glorifier des
faveurs - des dames ; .il allure
riavoir pas lieu d’être mécontent
de la maniéré dont il en a été
traité. Cet éloge hiftorique fait
par Hume lui-même , finit pat
uns lettre d ’un de les amis,
qui déclare que Hume efl Ihom-
me le plus parfait 6* le plus
vertueux que la nature humaine
puïff.e produire.

HUM 'ERES , fLouisdeCre-
vant d ’ ) maréchal de France,
d’une ancienne maiforr origi¬
naire de Tours , fe dift'ingua
par fa valeur en diverfes ren¬
contres . Tl époufa Louife dé la
Châtre , qui ne contribua pas
peu à le faire parvenir à lia di¬
gnité de maréchal ' de France.
Le bâton lui fut accordé à la
priere duvicomte de Turenne -,
qui ne put réfift'er aux. charmes
Si à l ’efprit dé la marquifed’Hu-
mieres . C ’eft à cette occafioit
que Louis XiV ayant demandé
pu chevalier de Grâmotri ., s’il
fa voit qui il veno .it dé faire
maréchal de France ? celui- ci
répondit : Oui , Sire , dejlmap'dame d' Humïeres . 11 mourut à
Vërfailles en '1694 . '
. HUMILITÉ , (Ste ’J née à

Fsënzà en 1216, , dame bonne
famille ayant 'étrgagéfoti mari
à vivre dans là continence,
fôndà , 9 ans après fori mariage»
Tps lieligieufts ' dé Vabmhreufe ;
& mourut le 31 décembre
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ï S10 > à 84 ans . Elle était par- province , il pénétra fort avant
venue à cet âge , maigre les dans ,l

’intérieur de l ’Afrique,
auftéri'tcs extraordinaires dont pour gagner des âmes à J , Ca
(a vie avoit été femée . Revenu à Loango , il y mourut

HUMPHREY , ( Laurent ) immédiatement après avoir cé-
théologien Anglois , né à New - libre le faint lacrifice de la
port - Pannel , dans le duché dé MîfTe , le i 3 juin 1664 . On a
Buckingham , en >519 , mou- de cet homme app/loliqué,
rut doyen de Winchefter en YHijîoire de fo .n Voyage & de
1S90 . Il étoit fort verfé dans fa MiJJion , avec une relation
les matieres.théologiques , & il des mœurs des habituas du-
ferait parvenu aux premières Loango. L’abbé Proyart à don-
dignités , 11 fon attachement au né une Hijloire de ' ce pays ,
Calvinifme ne l’pn avoit fait Paris , 1776 , in- ir.
éloigner. On a de lui plufieurs HUNIADE , (Jean Corvin)
ouvrages de controverfe & de vaivodedeTranfilvanie -, Scgé-
littératuré . Oh trouve dans les néral des armées de Ladiiî is,
premiers bien des calomnies roi de Hongrie , fut un des . plps
contre l ’Eglife Romaine ; dans grands capitaines de fon fiepje.
les autres il y a peu dé goût 11 combattit en héros contre les
& peu de ' philofophie. Les Turcs , St gagna des batailles
principaux font : 1 . Epifioià de importantes en 1442 , Ôt 1443 »
Grcecis litteris , & Borneri lec- contre les généraux d ’Amurat,
t ’wne & imitadone , à la tête qu ’il obligea de fe retirer de
d’un livre d’’Adrien Junius , devant Belgrade, après .un fiege
Copïacornu, Bâie,l5fi8,in - fol . Je 7 mois . Il rte , fignala pas
il . De Religionis confervadone moins fon courage l ’année d ’a-
& reformations , deque pnmatu près à. la bataille de Varna , 011
Regum , Bâle , 1539 , ;- in- 8° . Ladiflas fut tué , & qui,fut fi
111 . De ratient interpretandi fatale à la chrétienté . Nommé
jAùRpres , in -S^ i IV . Optimales^ gouverneur de la Hongrie , il
five De nobilitate , ejufiue on- rendit fon nom fi redoutable
gine. , in- 8° . V . Jéfuidfni . pars aux . Turcs , que les enfans
prima & fecunda, in - £j° , VL même de ces infidèles ne l’en-

• Pharifcüfmus vêtus ' 6- novus, t .fnfiplent prononcer qu ’avec
in -8V frjayeur j & l ’appelloient Janïus

HÜNGARIA , ( Bernardin lazn , c ’eft- à - dire , Jean lefct-
de ) ainfi nommé , parce qu ’il l/érai. 11 fut néanmoins vaincu
étoit du royaume de Hongrie., parles Turcs en 1448 ; lirais il
fe fit Capucin , & païïa en quai eut’

plus de
^

bonheur fiqns la
lité de millionnaire en Afri- fiiite . Il empêcha Mahomet II
que . 11 en remplit les fondions de prendre Belgrade , que ce
avec beaucoup de zele dans le fultan avoit afiiégee l ’an 1456;
royaume de Loango , St eut & il mourut à Zemjjliqy le to
la fatisfaûion de voir fes tra- feptembre de la même année,
vafix couronnés de grands fuc- Attaqua d’une fie vre ardente , il
cès : il bap .ùfa le roi St la reine demanda les Sacremçns avec
de cette vafte contrée . Ses mif- une foi ' vive ; & rempli de fa
fions né fé bornèrent pas à cette force accoutumée jufqu ’enexpi-
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